
 
 
 
 

 

 

 

 

 
Le mois d’août 2018 a été marqué par  des pluies diluviennes qui ont provoqué des inondations et dégradé des 
réseaux routiers dans plusieurs régions du pays. Cette situation a rendu difficile les activités commerciales des 
produits agricoles aussi bien sur le plan transport que sur celui des échanges commerciaux et limité le niveau 
d'approvisionnement de certains marchés suivis. Cependant, de fortes transactions ont été observées à 
Kankan  pour le riz importé ordinaire ainsi que pour les légumes de contre saison. 
 
A Siguiri, le marché agricole a été marqué par une bonne disponibilité du riz étuvé du Mali suite à la proximité 
de cette ville de la capitale malienne Bamako. En revanche, de plus en plus de quantités de   fonio guinéen ont 
transité par  cette localité pour être exportées au Mali. Cette fluctuation transfrontalière a été facilitée grâce 
au bon état de la route internationale Kankan-Bamako 
 
A Mandiana, les échanges commerciaux de produits agricoles locaux ont été rendus difficiles à cause de l'état 
défectueux des pistes rurales, provoqué par des grandes pluies. Cette situation a limité l'approvisionnement 
de ce marché en céréales locales et importées ainsi qu’en  d'autres produits  alimentaires  et maintenu une  
tendance haussière générale des prix. 
 
Sur le marché urbain de Kouroussa, de faibles quantités issues des   nouvelles récoltes du riz local provenues 
de Sankaran ont été observées. Cependant, hormis le riz importé, le niveau de l'offre en produits agricoles 
demeure globalement faible. Les activités de production se poursuivent et les cultures de riz pluvial sont 
majoritairement dans la phase d'épiaison. Les récoltes sont attendues en fin septembre-début octobre ; cela 
permettra certainement une amélioration de l'offre du riz local sur ce marché. 
 
A Kérouané, les nouvelles récoltes de riz ont commencé à apparaitre sur le marché. Toutefois, l'effondrement 
du pont de Komodou depuis juillet 2018 sur la nationale N°1 reliant les régions naturelles de la Haute-Guinée 
et la Guinée Forestière a négativement impacté les transactions commerciales de cette localité. En effet, 
considérée comme une zone importante de production agricole de la Haute-Guinée, elle a été déserté par bon 
nombre de commerçants à  cause de son enclavement. 
  
A Beyla, en région forestière, la même réalité de l’enclavement des marchés a été  observée. D'importantes 
quantités de fonio blanc y sont stockées  sans preneurs. Car non seulement les commerçants ont tourné le dos 
à  ce  marché  mais  aussi  les  transporteurs  se  méfient  de  l'état  boueux  de  la  route  pour  éviter  le  risque  
d’embourbement de  leur véhicule.   
 
Le marché urbain de Kissidougou a été marqué par un bon niveau d'approvisionnement en légume frais. En 
plus, la présence des nouvelles récoltes du riz local a été également constatées sur ce marché. Toutefois, le 
transfert des produits agricoles de cette localité vers les autres régions du pays est resté limité à cause de 
l'état incertain de plusieurs routes. 
 
A Guéckédou, les nouvelles récoltes de maïs jaune, de la banane plantain et du riz local  affluent de plus en 
plus sur le marché urbain avec toutefois des difficultés de transfert de ces produits sur d'autres régions du 
pays pour cause d'incertitude des voies routières. 
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Différentiels de prix par rapport à juillet 

 Kankan :hausse  de  11%  pour  l’igname,  25%  pour  le  fonio,  7%  pour  le  riz  étuvé  local  et  le  riz  étuvé  
importé, 8% pour la banane plantain ; stabilité pour le maïs jaune. Comparés à  la  même période de 
l’année  précédente, les prix sont à la hausse de 15% pour le riz étuvé local,  33% pour le fonio, 13% 
pour la banane plantain, 34% pour l’igname. 

 Siguiri :baisse de 10% pour la banane plantain, 25% pour le manioc sec ; stabilité pour le riz étuvé 
local, le riz étuvé importé, le fonio, le maïs jaune, l’igname. Comparés à la même période de l’année  
précédente,  les  prix  sont  à  la  hausse de 25% pour  le  riz  étuvé local  et  le  manioc  sec,  7% pour  le  riz  
étuvé importé, 33% pour le fonio, 20% pour le maïs jaune, 13% pour la banane plantain. 

 Mandiana : hausse de 14% pour le manioc sec, 7% pour le riz étuvé importé; stabilité pour le riz étuvé 
local, le fonio, le maïs jaune, la banane plantain, l’igname. Comparés à la même période de l’année 
précédente, les prix sont à la hausse de 7% pour le riz étuvé local, 13% pour le fonio, 50% pour le maïs 
jaune, 47% pour l’igname, 33% pour le manioc sec. 

 Kouroussa :hausse de 7% pour le riz étuvé local ; baisse de 28% pour le manioc sec, 22% pour le fonio, 
8% pour la banane plantain ; stabilité pour le riz étuvé local. Comparés à la même période de l’année 
précédente, les prix sont à la hausse de 15% pour le riz étuvé local, 80% pour le manioc sec ; baisse de 
7% pour le riz étuvé importé, 30% pour le fonio, 14% pour la banane plantain. 

Produits 
 
Marché  

 
Riz 
étuvé 
local  
 

Riz étuvé 
importé 

Fonio Maïs 
jaune 

Mil  Sorgho Banane 
plantain 

Igname Manioc 

Kankan 7500 7000 10000 3000 - - 7000 10000 5 000 
Siguiri 7500 6500 10000 3000 -  9000 10000 5000 
Mandiana 7500 7000 8000 3000 - - 7000 10000 4000 
Kouroussa 7500 6500 7000 - - - 6000 7500 1 800 
Kérouané 7500 7000 7000 4500 - - 6000 - 2500 
Beyla 7000 6500 7000 3500 - - 5000 - 2500 
Kissidougou 7000 7000 8000 3000 6000 6000 5000 10000 2000 
Guéckédou 7000 6500 10000 4000 5000 - 5000 - 2000 

Prix aux consommateurs  (FG/Kg) 
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 Kérouané :hausse de 7% pour le riz étuvé local ; stabilité pour le riz étuvé importé, le fonio, le maïs 
jaune, la banane plantain. Comparés à  la  même  période  de  l’année  précédente,  les  prix  sont  à  la  
hausse de 25% pour le riz étuvé local, 8% pour le riz étuvé importé, 17% pour le fonio, 50%% pour le 
maïs jaune 20% pour la banane plantain ; stabilité pour le manioc sec. 

 Beyla :hausse  de  8%  pour  le  riz  étuvé  local,  le  riz  étuvé  importé,  17%  pour  le  fonio  ;  baisse  de  17%  
pour la banane plantain, le manioc sec ; stabilité pour le maïs jaune. Comparés à la même période de 
l’année précédente, les prix sont à la hausse de 21% pour le riz étuvé local, 30% pour le riz étuvé 
importé, 89% pour le fonio, 75% pour le maïs jaune ; stabilité pour le manioc sec. 

 Kissidougou :  hausse de 7% pour le riz étuvé local,  8% pour le riz étuvé importé, 14% pour le fonio ; 
stabilité pour le maïs jaune, la banane plantain, le manioc sec, l’igname. Comparés à la même période 
de l’année précédente, les prix sont à la hausse de 17% pour le riz étuvé local, 13% pour le riz étuvé 
importé, 23% pour le fonio, 50% pour le maïs jaune, 9% pour le mil; baisse de 29% pour la banane 
plantain. 

 Guéckédou :hausse 7% pour le riz étuvé local, 8% pour le riz étuvé importé, 33% pour le manioc sec ; 
stabilité pour le fonio, le maïs jaune, le mil, la banane plantain. Comparés à  la  même  période  de  
l’année  précédente,  les  prix  sont  à  la  hausse  de  17%  pour  le  riz  étuvé  local,  2%  pour  le  riz  étuvé  
importé, 11% pour le fonio, 25% pour le maïs jaune ; baisse de 29% pour la banane plantain. 
 
 

 La région de Kankan 
La situation alimentaire demeure globalement acceptable dans la région suite à une bonne 
disponibilité du  riz importé  ordinaire sur les différents marchés de la région renforcée par des 
nouvelles récolte et des légumes de contre-saison. Toutefois,  la hausse saisonnière des prix aggravée 
par les  inondations dues aux grandes pluies, expose  de nombreux ménages aux risques d'insécurité 
alimentaire. 
 
Dans les zones  rurales, malgré l'arrivée à maturité de certaines céréales locales, notamment le maïs, 
ainsi que des tubercules, beaucoup de  ménages sont exposés à un risque élevé d’insécurité 
alimentaire  à cause des conséquences de l’inondation des champs et de l'enclavement de plusieurs 
zones rurales par manque de voies routières. En particulier l’enclavement des marchés ruraux  limite 
les échanges commerciaux sur ces marchés ruraux et plonge de nombreux paysans dans des difficultés 
de liquidité  graves qui réduisent leur capacité de  renforcer leurs stocks alimentaires.  
 

 La région forestière 
La situation alimentaire demeure globalement appréciable même si des difficultés de transfert des 
produits alimentaires locaux sont enregistrées dans la région à cause de l'état défectueux des routes. 
Elle se traduit par une bonne disponibilité des fruits et légumes ainsi que des nouvelles récoltes de riz 
local renforcées par le riz importé ordinaire.  

 

Une mission conjointe de formulation du Projet de développement de l'Agriculture Familiale, Résilience, 
Marchés (AgriFARM), conduite par les consultants du Fonds International de Développement Agricole (FIDA) et 
les cadres du Ministère de l’Agriculture a séjourné en Haute Guinée et a visité toutes les préfectures de la 
région à l’exception de Mandiana à cause de l’état impraticable de l’axe routier Kankan-Mandiana. Elle a 
rencontré les acteurs des filières agricoles et les services d’appui dans les zones visitées. 
Pour les remarques, suggestions et observations, bien vouloir s’adresser au chargé des prix et 
commercialisation d’AGUISSA à l’adresse suivante : mandjoukourouma10@gmail.com; tel : +224 620 93 28 
                                   Une publication d’AGUISSA réalisée par l’appui technique 
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